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À L’ÉCOLE MATERNELLE,
CONVERSER,

C’EST APPRENDRE

Les missions de l’école maternelle ont radicalement changé depuis que des
programmes d’enseignement ont remplacé les instructions officielles. La
question de l’apprentissage de la langue maternelle est depuis longtemps
au cœur des préoccupations de l’école maternelle. Mais, selon les périodes
historiques et les modes pédagogiques, son approche par les enseignants a
varié considérablement, même si, depuis les années 1960, les pratiques
pédagogiques de ces enseignants sont sensiblement marquées par les théo-
ries psychogénétiques et générativistes.

La publication en 1991 de La Conversation enfantine et de Apprendre à
communiquer à l’école maternelle, et plus tard des Ateliers de langage pour
l’école maternelle, faisait le point sur les recherches qui, de mon point de
vue de chercheur et de praticien, devaient permettre la refondation d’une
« pédagogie du langage » où la vie de la classe est la principale source de
motivation, mais aussi de matériaux de la pensée, des comportements et
pratiques, de ce que les générativistes appelleraient « la manipulation du
système langagier ». Pour les instructions officielles d’hier, comme pour les
programmes d’enseignement d’aujourd’hui, l’école maternelle a un rôle
d’éveil à LA connaissance. Et chacun s’accorde à penser que, pour devenir
un bon élève, il faut d’abord que l’enfant soit préparé dès le plus jeune âge
à recevoir des contenus disciplinaires organisés.

Cependant, trois thèmes fondamentaux se retrouvent, depuis l’école mater-
nelle des années 1960 jusqu’à la refonte des programmes de l’école
primaire de 2002 :
– l’hygiène et la sécurité ;
– la citoyenneté ;
– la connaissance.

Ces trois fondamentaux se déclinent, pour ce qui concerne spécifiquement
la maternelle, en cinq exigences intangibles sur lesquelles sont basés
implicitement ces programmes nationaux :
– la socialisation ;
– l’apprentissage du langage ;
– l’éducation civique ;
– l’instruction des bases d’une culture scolaire ;
– l’intégrité sociale, morale et physique des élèves.



L’apprentissage du langage, et en tout premier lieu celui de la langue
maternelle, y est garant du reste. Ainsi, « l’école maternelle a pour mission
d’aider chaque enfant à grandir, à conquérir son autonomie et à acquérir
des attitudes et des compétences qui permettront de construire des appren-
tissages fondamentaux. Elle s’appuie sur la capacité d’imitation et d’in-
vention de l’enfant, si vive à cet âge, et sur le plaisir de l’action et du jeu.
Elle multiplie les occasions de stimuler son désir d’apprendre, de diversi-
fier ses expériences et d’enrichir sa compréhension. Elle est attentive à
son rythme de développement et à sa croissance.

Le programme de l’école maternelle n’est pas encadré par un horaire
contraignant. Il présente les grands domaines d’activité à aborder sur les
trois ou quatre années de la scolarité. Il fixe les objectifs à atteindre et décrit
des compétences à construire avant le passage à l’école élémentaire. » 1

Si les horaires ne sont pas contraignants, c’est uniquement parce que écrire
qu’ils le sont reviendrait à changer l’âge légal du début de la scolarisation
en France qui reste fixé à 6 ans non révolus. Pour le reste, le programme
scolaire est devenu en quelques années extrêmement précis. Il est déter-
miné autour de cinq domaines d’activités éducatives :
– le langage au cœur des apprentissages (avec le passage du langage oral
à l’écrit au cœur des enjeux de la scolarité primaire),
– la communication au cœur des rapports sociaux : vivre ensemble ;
– agir et s’exprimer avec son corps ;
– découvrir le monde ;
– développer la sensibilité, l’imagination, la création.

L’enseignant doit appuyer ses stratégies d’individuation des apprentis-
sages sur une observation comportementaliste. Mais combien sont-ils à
être suffisamment formés et performants pour pouvoir à la fois analyser
des comportements de production microéconomique sans échanges
marchands et synthétiser les besoins de chacun des élèves dans des situa-
tions de travail complexes, dont ils sont sensés détenir tous les tenants et
aboutissants pour conduire leurs élèves à une diversification salutaires de
leurs pratiques de communication? 

Car, ayons-le sans cesse à l’esprit, pour les Don Quichotte du pédagogisme,
l’école n’a aucun devoir de résultats, elle n’a qu’une obligation de moyens
vis-à-vis de ses mandants : les citoyens. Cela posé, on reste bien loin de la
genèse d’une situation de classe dans laquelle seuls les élèves « travaillent »
(mais les seuls aussi à ne percevoir aucun salaire, même d’ordre symbolique). 

Les relations sociales tissées quotidiennement avec leurs camarades et
l’institution scolaire empruntent à l’émancipation son vocabulaire. La
découverte de plus en plus précoce des possibilités d’action des tout-petits
d’hommes sur le réel, dans le travail et la mise en jeu de leur intervention
sur l’univers, prend des formes qui passent toujours par la verbalisation de
l’expérience, parce que nous sommes à l’école.
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1. Qu’apprend-on à l’école maternelle?, SCÉREN 2002.



Dix ans après les Ateliers de langage pour l’école maternelle, ces Nou-
veaux Ateliers veulent à leur tour mettre en pratique les théories scienti-
fiques issues de la recherche linguistique fondamentale. J’ai souhaité livrer
aux enseignants des pistes de travail qui leur permettent d’organiser dans
leur classe de réelles activités de langage. Déjà dans les premiers Ateliers
de langage, nous proposions une série de séquences de travail qui
montraient que les apprentissages en maternelle se construisent dans la
conjonction entre un corps disciplinaire dûment décrit par les programmes
et les acquisitions langagières dont personne ne peut décrire le chemine-
ment exact. Avec ces Nouveaux Ateliers, nous engageons les maîtresses et
les maîtres à construire le sens de leur classe.

Chacune des fiches de mise en situation proposées prépare au passage
d’objectifs généraux à la mise en œuvre d’ateliers de conversation. 
La progression proposée est linéaire car c’est la seule adaptée au document
écrit. Pour autant, la lecture et l’exploitation ne doivent pas le rester. 
À travers le découpage en quatre objectifs fondamentaux, nous retrou-
vons l’acquisition des compétences nécessaires à la construction des
connaissances :

– parler pour être ; 
– parler pour mettre en mots l’expérience ;
– parler pour faire varier les formes ;
– parler pour construire le sens.

Pour chacune des fiches, il est proposé deux niveaux de titre. Partant de
l’exemple de la fiche 1, « Parler pour être » définit un objectif de compor-
tement général indispensable pour apprendre tout de suite à se jouer des
règles de l’école tout en profitant de l’espace de sécurité physique. Le
niveau « Devenir un élève » précise qu’elle s’attache à traiter plus parti-
culièrement la question de comment devenir un sujet parlant en situation
de travail scolaire, c’est-à-dire ici et maintenant, dans la situation décrite
succinctement mais strictement.

Tous ces niveaux opérationnels demandent du doigté, de la fermeté et une
grande exigence dans la mise en œuvre des situations de travail pour
lesquelles nous vous proposons des fiches de préparation que vous pouvez
prendre telles quelles, vous en inspirer, les plagier ou les paraphraser, à
condition que cela se passe dans le strict usage scolaire.

Dans la troisième partie de d’ouvrage sont rassemblés des outils d’obser-
vation auxquels on peut se reporter à tout moment pour aborder la commu-
nication langagière au travail dans toute sa complexité afin de dégager des
objectifs individualisés et ainsi bâtir des hypothèses de travail sur
lesquelles définir les attentes des élèves et leur construire des parcours.

Enfin, des fiches d’évaluation des compétences basées sur les recom-
mandations institutionnelles concernant le cycle des apprentissages fonda-
mentaux et des propositions de programmation complètent le tout afin
d’en faire un outil simple et efficace. 

INTRODUCTION 9

© Hachette Livre – La photocopie non autorisée est un délit




